
    Selon  l'hôpital John Hopkins de Baltimore 
L'utilisation du Taser comporte peu de risques, aucune mort n’a pu être imputée à cet 
arme.  

 
  
 Mise à jour le mercredi 28 février 2007, 10 h 22 . 

  
 

 
J. Patrick Reilley 

Le pistolet paralysant Taser pourrait être l'arme des policiers qui comporte le moins de 
risques, selon l'expert J. Patrick Reilley. Ce dernier a témoigné mardi dans le cadre de 
l'enquête du coroner sur la mort de Kevin Geldart, au Nouveau-Brunswick. 
 
J. Patrick Reilley, de l'hôpital John Hopkins de Baltimore, aux États-Unis, est un expert 
en matière d'effet de l'électricité sur le corps humain et, notamment, de l'utilisation des 
pistolets paralysants de type Taser. 
 
M. Reilley a affirmé que personne n'a encore pu démontrer que ces pistolets aient 
provoqué directement la mort de quelqu'un, bien que certains, comme M. Geldart, soient 
décédés à la suite de leur utilisation. 
 
Les risques sont minimes, soutient M. Reilley. Selon lui, les risques associés aux autres 
armes des policiers sont encore plus grands. Sans Taser, il y aurait davantage de décès, 
ajoute-t-il. 
 
 

 
 
 
 


